
Marche
Vers l Eternite

����������
���������
�����������

Margery HERINIRINA
Département MIFEM IOUC

En
'

Semaine
dePrière

MIFEM | Juin 2021

����
�
�	
�
������
�
�����
�����
�





Bienvenue à notre semaine de prière de 2021.

La situation dans laquelle nous nous trouvons 
actuellement est préjudiciable à tous. Je 
sais que beaucoup parmi nous ont perdu 

des êtres chers - certaines ont perdu leur travail 
- d’autres ont été affectées par la COVID 19 et
souffrent encore des séquelles de cette maladie.
A cela s’ajoutent une incertitude économique,
des troubles politiques et sociaux, ainsi qu’une
multitude de catastrophes naturelles.

Le monde dans lequel nous vivons est un monde 
malade, dans tous les sens du terme et nous 
pouvons dire que nous ne sommes plus loin de 
la fin de toutes choses. Grâce à Dieu, nous avons 
encore le privilège de faire le point sur l’état de 
notre spiritualité et nous préparer pour  un monde 
meilleur car notre chez nous n’est pas ici. Nous 
cheminons vers la terre promise.

La semaine de prière de cette année nous parlera 
de cette préparation au retour du Christ. À travers 
les différents thèmes, nous sommes invitées à nous 
examiner pour voir si nous sommes sur la bonne 
voie, vers notre destination finale et si nous vivons 
comme si le Christ pouvait venir aujourd’hui. 
C’est fondamental, car le résultat de cet examen 

affectera r adicalement n otre f açon d e v ivre et 
notre préparation à ce grand jour. 

Chères amies, malgré la distanciation, physique 
et sociale, tout en respectant les gestes barrières, 
cherchons et trouvons des moyens de nous 
rapprocher et de nous réconforter. Dieu est 
bon et Il le sera toujours. Nous Lui sommes 
très reconnaissantes de ce que nous pouvons 
encore, librement, réaliser cette semaine de 
prière. Exhortons-nous mutuellement dans nos 
foyers respectifs, au sein des petits-groupes, à 
travers les pages facebook… Tous les moyens 
sont bons. N’hésitons pas à inviter des familles, 
amis, connaissances. Qui sait si nous aurions 
encore le privilège d’avoir un moment comme 
celui-ci l’année prochaine. Que chaque instant 
nous soit précieux ! Comme si c’est le dernier 
que nous avons.  Je voudrais vous laisser cette 
citation d’Ellen White alors que vous commencez 
cette semaine de prière.  « Nous devons veiller, 
travailler et prier comme si c’était  notre dernier 
jour. . » -Témoignages pour l’Église 5:200 (1882). 
LDE 77.1

Que Dieu vous bénisse et bonne semaine!

Herinirina Margery

Département
MIFEM ~ IOUC

Chères sœurs,
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Texte de base : Ecclésiastes 3 :11

«Il a fait toute chose belle en son temps. Il a aussi mis 
l’éternité dans le cœur de l’homme ; cependant, personne 
ne peut sonder ce que Dieu a fait du début à la fin. «

En tant que chrétiens, nous sommes appelés à vivre avec 
une perspective d’éternité. La seconde venue de Jésus 
devrait être le thème merveilleux gardé devant nous. 
C’est un sujet qui ne devrait pas être laissé de côté dans 
nos discours. E.G. White dit que « les réalités éternelles 
doivent être gardées devant l’œil de l’esprit. »1

Dieu a mis l’éternité
dans le cœur de l’homme

Salomon va dire dans Ecclésiaste 3 :11 que  « [Dieu] 
a fait toute chose belle en son temps. Il a aussi 
mis l’éternité dans le cœur de l’homme. »  

Nous sommes créées à l’image de Dieu pour vivre 
éternellement et nous ne devons pas oublier cela. Malgré 
le péché qui a emmené la mort sur la terre et la séparation 
avec Dieu, Jésus est venu mourir pour nous permettre 
de vivre de nouveau éternellement avec Dieu et nous 
attendons Son retour imminent pour concrétiser cette 
vie éternelle. Quand Dieu a créé l’être humain, Il lui a 
offert des bonnes choses - un environnement formidable 
- la nature, une famille, une communauté. Il lui a doté
également d’une connaissance extraordinaire pour
raisonner et discerner sa raison d’être et sa destinée.
Le but ultime de Dieu est de voir l’être humain créé à
Son image chercher et apprendre comment tout ce qu’il
expérimente peut être intégré pour faire un tout. Notre vie
de tous les jours devrait s’accorder avec la vie supérieure

1 . EGW- Lettre 131, 1900. Évangéliser 218

et éternelle qui viendra après. Vivre, manger, travailler et 
jouir du bonheur peuvent répondre à l’appel d’adorer, de 
servir et d’aimer le Dieu vivant. Malheureusement, des 
fois, devant la confusion et difficulté de ce monde, nous 
n’arrivons pas à faire une balance et nous sélectionnons 
une seule facette du plan de Dieu pour l’humanité parmi 
tant d’autres et ainsi ratons notre mission envers nos 
prochains et perdons la perspective de l’éternité.  

Jésus
et la vie éternelle

Nous pouvons dire sans aucun doute que le ministère 
central de Jésus est la vie éternelle. Le Christ a toujours 
vécu avec la pensée de la fin en tête. En fait, tout au 
long des évangiles, Il a cherché à préparer les disciples 
à développer cette vue. Regardez ce qu’Il a dit, un verset 
que nous connaissons par cœur : Jean 14:1-3  

 « Que votre cœur ne se trouble point ; croyez en Dieu, 
croyez aussi en moi. Il y a plusieurs demeures dans la 
maison de Mon Père, si cela n’était pas, Je vous l’aurais 
dit.  Je vais vous préparer une place. Et quand Je m’en 
serai allé et que Je vous aurai préparé une place, Je 
reviendrai et Je vous prendrai avec Moi, afin que là où 
Je suis vous y soyez aussi.”

Pour Jésus, les disciples devaient vivre avec cette foi et 
cette espérance.  Il leur a dit de ne pas s’inquiéter. Il savait 
qu’ils allaient souffrir et Il leur a dit de garder leur cœur loin 
du découragement et de l’abandon. Le message de Jésus 
était que, même s’il y aura de la souffrance, le soulagement 
et la rédemption viendront et les disciples devaient avoir 
cet espoir d’éternité. Merveilleusement, cela fut ancré 
dans l’esprit des disciples et ils ont effectivement vécu 
avec cette perspective après l’ascension de Jésus. C’est 

Vivre avec
la Perspective

de l ’ÉterniteLeçon 1

Jasmin Herinirina
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pourquoi, Pierre a prêché la fin des temps,  que nous 
pouvons lire dans 1 Pierre 4:7 « La fin de toutes choses 
est proche… » 

Pierre disait essentiellement que rien n’empêche le Christ 
de revenir à tout moment. C’était l’espoir béni de l’église 
primitive. Le Christ pouvait revenir à tout moment, et il 
leur fallait vivre une vie qui pouvait les préparer pour cette 
vie éternelle et en même temps partager cette espérance 
de l’éternité à ceux qui étaient autour d’eux.  

La promesse de l’éternité   
plus pertinente aujourd’hui

Cette promesse est aussi vraie pour nous aujourd’hui qu’à 
l’époque des disciples. Au fait, elle est plus vraie parce que 
nous sommes plus proches de la venue du Christ (Romains 
13 :11).  Quand nous regardons ce qui se passe autour de 
nous, nous pouvons penser que Dieu ne veut plus que Ses 
enfants souffrent davantage. Il ne veut plus tarder Son retour 
pour instaurer cette vie éternelle. Que nous ayons aussi ce 
désir d’hâter Son avènement par nos actes et notre adoration. 
C.S. Lewis a dit ceci : « Notre Père céleste nous a fourni de 
nombreuses auberges délicieuses tout au long de notre voyage, 
mais Il prend grand soin de veiller à ce que nous ne prenions 
aucune d’entre elles pour un foyer. » C.S. Lewis compare les 
auberges délicieuses à des moments de joie, de réussite, de 
bonheur que notre Dieu a placés à intervalles réguliers le long 
de notre voyage.  Nous devons profiter de ces merveilleux 
moments, mais ne pas les confondre avec notre foyer éternel. 
Nous sommes des pèlerins, en route vers un lieu meilleur.  Les 
bonnes choses que nous recherchons dans ce monde ne sont 
pas complètes tant que Dieu ne les complète pas - elles sont 
brisées, se briseront et auront besoin d’être réparées.  Il y a un 
appel, au plus profond de l’esprit humain, pour plus que ce que 
la vie peut fournir. Nous avons une aptitude pour les choses 
éternelles, nous nous préoccupons de l’avenir, nous voulons 
comprendre « du début jusqu’à la fin » et nous percevons 
instinctivement que quelque chose transcende notre situation 
immédiate (2 Cor. 5 :1-5). A travers ce message de Paul nous 

pouvons louer Dieu parce qu’Il nous donne cette certitude 
d’un édifice éternelle - une nouvelle vie éternelle.

Ne pas rester oisif
Vivre avec la perspective de l’éternité ne veut pas dire vivre 
dans l’oisiveté en attendant le retour de Jésus. Nous devons 
rechercher cet équilibre dans notre vie quotidienne. Nous 
sommes exhortés à vivre comme si aujourd’hui était notre 
dernier jour sur terre, tout en accomplissant notre devoir. Nous 
devons donner un sens à notre journée - elle peut avoir une 
fin physique mais un présent significatif. Paul dit à l’église de 
s’éloigner de ceux qui vivent dans l’oisiveté (2 Thessaloniciens 
3:6-12).  Attendre le retour de Jésus ne signifie pas que nous 
nous retirons et abandonnons le dur labeur de gagner notre vie, 
d’élever notre famille, de répondre aux besoins des gens, et 
plus encore. Au contraire, nous attendons bien en participant 
activement au monde qui nous entoure, en le rendant meilleur 
à mesure que nous faisons ce à quoi Dieu nous a appelés.

Nous devons vivre de manière à ne jamais remettre 
délibérément à plus tard ce qui doit être fait et à ne jamais 
manquer l’occasion qui nous est donnée de faire ce qui doit 
être fait. Nous devons vivre une vie qui glorifie notre Père 
céleste au quotidien. Martin Luther a dit : «Même si je savais 
que demain ce serait la fin du monde, je planterais quand 
même mon pommier. » Ellen White de son côté dit ceci : 
« Notre seule sécurité est de faire notre travail pour chaque jour 
comme il se présente, en travaillant, en veillant, en attendant, 
et en comptant à chaque instant sur la force de Celui qui était 
mort et qui est de nouveau vivant et qui vit pour toujours. »2 

Attendons et vivons
L’apôtre Pierre nous dit ceci : «  Mais nous attendons, 
selon Sa promesse, de nouveaux cieux et une nouvelle 
terre, où la justice habitera. C’est pourquoi, bien-aimés, 
en attendant ces choses, appliquez-vous à être trouvés 
par Lui sans tache et irrépréhensibles dans la paix. (2 
Pierre 3 :13-14). Soyons, chères amies, des pèlerins 
qui attendent, espèrent et prient pour cette bienheureuse 
espérance : l’apparition glorieuse de notre Seigneur et 
Sauveur Jésus-Christ.

2 Lettre 66, 1894. LDE 77.2

Questions de réflexion
1) Comment pouvons-nous profiter des moments merveilleux sur cette terre, tout en nous rappelant

toujours que nous sommes des pèlerins sur cette terre ?

2) Le Christ et les disciples ont toujours vécu avec les pensées de la fin en tête, comment pouvons-
nous faire de cette expérience la nôtre ?

3) Quelles sont les choses que vous feriez si vous saviez que Jésus venait aujourd’hui ? Faites-en
la liste et commencez à les vivre au quotidien. Le fait de savoir que l’éternité est toute proche
devrait affecter de manière significative notre façon de vivre.
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Texte de base :1 Pierre 4:7
« La fin de toutes choses est proche. Soyez 

donc sages et sobres, pour vaquer à la prière. »

Hier, nous avons vu que les disciples de Jésus, 
pendant leur vécu avaient en tête la vie éternelle. Cette 
perspective de l’Éternité se reflétait dans leurs actions et 
ils ne manquaient pas de les transmettre aux personnes 
qui les entouraient. La Bible nous relate que Pierre avait 
prêché sur la fin des temps et la préparation pour le retour 
glorieux de notre Seigneur Jésus Christ. Aujourd’hui et 
dans les jours à venir, nous allons nous concentrer sur 
cette préparation vers l’éternité.  

Comme nous avons besoin d’un travail préparatoire 
pour tout grand événement auquel nous voulons assister 
ou participer, l’événement de la seconde venue de Jésus 
nécessite également une préparation.  

Rick Warren dit : « La vie est une répétition 
générale – c’est l’échauffement pour le grand événement. 
Vous devez vous préparer pour l’éternité, en apprenant à 
connaître Dieu, en devenant plus semblable à Jésus, et en 
laissant Dieu vous utiliser pour accomplir Son dessein 
sur terre. »3

3 The purpose Driven Life, Rick Warren p.36

Un esprit
clair et sobre

À quoi ressemble le style de vie de quelqu’un qui 
marche avec Jésus vers l’éternité ? 

Dans 1 Pierre 4:7, Pierre dit : « La fin de toutes 
choses est proche. Soyez donc sages et sobres, afin de 
pouvoir prier. » 

Ici, Pierre souligne la nécessité de la prière et 
surtout d’une vie de prière intense et organisée pendant 
la marche vers l’éternité. Dans son texte, il mentionne 
intentionnellement deux vertus nécessaires pour y 
parvenir, un esprit clair et la sobriété ou le contrôle de 
soi. Les chrétiens de son époque traversaient des temps 
difficiles et il leur offrait une perspective qui leur servait 
d’encouragement et d’avertissement.

Un esprit sobre est un esprit qui n’est pas obscurci 
par de fausses perceptions de la vie. À l’inverse, 
lorsqu’une personne se saoule ou se drogue, elle n’est 
pas sobre. Sa perception des choses qui l’entourent est 
différente et elle vit dans son propre monde, déconnectée 
de la réalité.

Cependant, ce n’est pas seulement les drogues et 
l’alcool qui peuvent nous empêcher d’être sobre. Il y a 
beaucoup d’autres choses qui, peut-être, ne 
paraissent pas aussi viles et qui ne sont pas aussi 
visibles. Nos soucis 

Un Esprit Clair
et SobreLeçon 2
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de la vie, nos blessures émotionnelles peuvent également 
nous mettre dans un état où tout est sombre dans notre 
esprit. Nous pouvons jours et nuits ruminer sur les choses 
négatives, et ces idées négatives peuvent brouiller notre 
esprit et ainsi voler notre sobriété. Elizabeth nous raconte 
que pendant 35 ans, elle a fréquenté l’église sans vraiment 
pouvoir se concentrer sur les prières ou les messages 
qui étaient prêchés semaine après semaine. Elle était 
victime de plusieurs blessures émotionnelles pendant son 
enfance et elle les avait trimballées dans son foyer. Elle 
n’arrivait pas à s’en débarrasser et, en plus, les choses 
n’allaient pas bien dans leur couple. Anxieuse face aux 
circonstances de la vie, elle n’arrivait pas à se concentrer 
dans la prière et, parfois, elle n’avait même pas le courage 
de parler à Dieu. Ce n’est que lorsqu’elle rencontra une 
amie qui l’aida à se défaire de son passé que sa vie de 
prière avait pris un sens. Son amie pria pour elle, lui 
demanda de lâcher prise et lui présenta les promesses du 
Dieu d’amour. Elizabeth nous dit que c’est alors qu’elle 
pouvait, avec un esprit clair, parler ouvertement à Dieu, 
ce qu’elle ne pouvait pas faire dans le passé. 

Il y a aussi l’influence considérable des médias. Les 
réseaux sociaux qui nous bombardent des nouvelles, qui 
des fois, sont plus décourageantes, qu’encourageantes. 
Si les médias nous apportent des connaissances et des 
informations utiles, elles  peuvent aussi avoir des effets 
négatifs sur notre esprit. Il y a aussi beaucoup de choses 
fictives, immorales qui peuvent brouiller notre esprit. 
Faisons donc attention à ne pas trop nous impliquer et 
nous laisser absorber par les nombreuses nouvelles 
déprimantes ou messages fictifs qui peuvent assombrir 
notre esprit.

Et qu’en est-il  des distractions malsaines de ce 
monde?  Nous devons demander à Dieu de nous aider à 
nous en débarrasser parce qu’elles peuvent nous éloigner 
de Dieu et nous empêchent d’avoir une vie de prière 
saine. Que sont-elles ? 1 Jean 2 :16 « Car tout ce qui est 
dans le monde, la convoitise de la chair, la convoitise des 
yeux, et l’orgueil de la vie, ne vient point du Père, mais 
vient du monde. » Peut-on citer ce qui nous concerne 
individuellement ? 

Par conséquent, nous devons vraiment lutter contre 
la marée sombre pour rester sobres d’esprit. Cependant, 
par nous-mêmes, il est presque impossible de gagner 
dans cette bataille permanente à cause des influences 
écrasantes du monde. Mais avec l’aide de Dieu, nous 
pouvons le faire. C’est peut-être la raison pour laquelle 
la disposition d’être sobre dans le v. 7 est immédiatement 
suivie d’une injonction à la prière.

En Marche Vers l'Eternité — 7

Vaquer à la prière

Qu’est-ce que vaquer à la prière signifie ?

Vaquer à la prière, c’est être spirituellement en 
alerte et éveillé. Alors que nous nous rapprochons 
du moment du retour de Christ, nous ne devons pas 
être dans un état de stupeur ou d’assoupissement 
spirituel. Lorsque Jésus avait prié dans le jardin de 
Gethsémané, Il vint vers Ses disciples en s’attendant 
à les trouver éveillés et en train de prier pour Lui. 
Mais au lieu de cela, Il les trouva tous endormis ! Il 
leur dit alors : « Vous n’avez donc pu veiller une heure 
avec Moi ! Veillez et priez, afin que vous ne tombiez 
pas dans la tentation.  « (Matthieu 26:40,41).

La prière exige un esprit stable et clair. Nous 
ne devrions pas être des personnes qui agissent par 
impulsion. Nous devrions être des personnes qui sont 
contrôlées par des principes et par des habitudes pieuses. 
Notre vie de prière ne doit pas être une question de 
« Quand je ressens l’envie de prier, je vais prier ! » - bien 
que cela puisse être une bonne chose en soi. Mais il doit 
y avoir quelque chose de plus régulier que cela, quelque 
chose de plus ordonné, méthodique, délibéré, planifié.  

« Soyez sobres », dit Pierre et sobres peut être aussi 
traduit par « sérieux », ce que nous pouvons voir dans 
d’autres traductions.4 Cela signifie: réfléchi, considéré, 
intentionnel. 

Notre religion ou notre vie de prière qui doit être 
vécue dans la sobriété et la clarté d’esprit ne doit pas 
être un modèle traditionnel, mais plutôt une relation 
authentique avec notre Père.  Ce doit être une relation qui 
a du sens, une relation qui n’est pas distrait par d’autres 
choses, une relation qui n’est pas égocentrique non plus. 

La puissance de la prière

Au milieu des épreuves, des difficultés et des 
oppositions, c’est la prière, plus que toute autre chose, 
qui nous permet de garder la tête froide et de garder 
une attitude exempte de ressentiment et d’amertume.Le 
sérieux dans notre vie de prière présente des avantages, il 
nous permet d’avoir une meilleure vue des choses. Il est 
nécessaire pour la contemplation de la vérité et pour la  

4 The New Revised Standard Version (NRSV) 
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compréhension de la réalité. Il est aussi favorable pour 
recevoir les visions et inspirations de Dieu. Daniel est 
un exemple par excellence (Dan.1 :8-16). Il avait besoin 
d’un esprit clair et sobre pour prier et pour recevoir de 
Dieu les visions et les explications des songes. Il a refusé 
les mets du roi qui comprenaient des repas gras, du vin, 
des sucreries... pour plusieurs raisons, et nous pouvons 
admettre cette logique que les aliments riches, la 
suralimentation et la surconsommation de sucre peuvent 
entraîner un trouble du cerveau. Daniel avait besoin 
d’un esprit clair pour mieux comprendre Dieu et pour 
maintenir une relation saine avec Lui.

Chères amies, puissions-nous, dans notre 
marche avec Jésus vers l’éternité, expérimenter la 
puissance des prières faites avec un esprit sobre et clair.  
Puissions-nous examiner notre vie pour voir s’il y a des 
choses que nous devons défaire et faire pour être sobres 
et clairs d’esprit dans la prière et demandons au 
Seigneur dès maintenant de nous aider à adopter un 
style de vie caractérisé par la sobriété d’esprit et une vie 
spirituelle pleinement éveillée et revitalisée.

Questions de réflexion

1. Y a-t-il des choses qui brouillent votre esprit, vous empêchant d’avoir un
esprit sobre?

Comment ces choses affectent-elles votre vie de prière ?

2. Méditer sur cette citation d’Ellen White : « A cause de leur étourdissement
et de leur stupeur, ils n’ont pas reçu les preuves qui auraient fortifié leurs
âmes pour les scènes terribles qui les attendaient. Ainsi, aujourd’hui, ceux-
là mêmes qui ont le plus besoin de l’instruction divine manquent souvent de
la recevoir, parce qu’ils ne se mettent pas en communion avec le ciel. » Le
ministère de la guérison, 509.

Jasmin Herinirina
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Texte de base: 1 Pierre 4:8-9

« Avant tout, ayez les uns pour les autres une 
ardente charité, car La charité couvre une multitude 
de péchés. Exercez l’hospitalité les uns envers les 
autres, sans murmures. »

Nous avons vu hier la première partie du message 
de Pierre concernant notre préparation  pour l’éternité, en 
cette fin des temps, où il nous encourage à être sérieux, 
lucides et sobres dans notre vie de prière.  Aujourd’hui, 
nous poursuivrons son message et nous verrons à quel 
point notre relation avec les autres est importante dans 
notre marche vers l’éternité. Dans les deux versets de 
notre texte de base, Pierre fait ressortir deux principes de 
vie que devraient avoir un enfant de Dieu. 

I. Amour fervent
envers les autres

Dans notre marche avec Jésus vers l’éternité, 
nous ne pouvons pas faire une impasse 
à l’amour.  L’amour est le devoir le plus 

important d’un croyant. Nous sommes appelés à 
aimer d’un amour ultime, et Pierre utilise le mot 
ardent pour décrire la profondeur de l’amour des 
croyants les uns pour les autres. Ardent signifie 
donner le maximum d’effort. 

Vous pouvez imaginer combien il devait être 
difficile pour les chrétiens au temps de Pierre d’avoir 
un amour fervent pour les Romains, par rapport à tout 
le mal que les Romains leur ont fait. Vous avez peut-être 
aussi vécu une expérience où vous avez trouvé difficile 
de rechercher le plus grand bien pour quelqu’un qui 
vous déteste.  C’est plus facile d’aimer les gens qui nous 
aiment, mais il est si difficile et des fois même impossible 
d’aimer ceux qui nous haïssent. Pourtant la Bible nous 
dit d’aimer nos ennemis et de les pardonner. Les parents 
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de Jimmy nous donnent un exemple extraordinaire dans 
leur témoignage. 

Jimmy Mizen, 16 ans, était originaire du sud de 
Londres. Il a été tué dans une attaque brutale en mai 
2008. À l’époque, sa mère Margaret avait déclaré : « Je 
veux juste dire aux parents de cet autre garçon que je 
suis vraiment, vraiment, désolée pour eux. Je ne suis pas 
en colère, je suis désolée pour les parents. Nous avons 
tellement de bons souvenirs de Jimmy et ils vont se sentir 
si mal pour leur fils. Je suis désolée pour eux, vraiment... 
Les gens me demandent toujours pourquoi je ne suis pas 
en colère, mais je leur dis que la colère a tué mon fils. Si 
j’étais en colère, je serais comme ce garçon et il y a trop 
de colère dans ce monde. »

À l’occasion du premier anniversaire du meurtre, 
le père de Jimmy a déclaré : « Aujourd’hui, pour nous, 
c’est un message de paix, un message de changement 
vers lequel nous avons travaillé progressivement au 
cours de l’année. Si la volonté de ce pays le permet, 
nous pouvons changer la situation. Cela concerne tout 
le monde. Si quelqu’un est tué dans votre parc local 
ou dans votre magasin local, alors cela vous concerne. 
Nous ne sommes pas arrivés là du jour au lendemain. Ce 
problème est le résultat de 20 ou 30 ans de mode de vie 
de la société, mais nous pouvons le changer. »

L’amour chrétien est quelque chose sur lequel nous 
devons travailler, tout comme un athlète travaille sur ses 
compétences. Ce n’est pas une question de sentiment 
émotionnel, bien que cela soit inclus, mais de volonté 
dévouée. L’amour chrétien signifie que nous traitons les 
autres comme Dieu nous traite.

L’amour couvre
une multitude de péchés
Quelles sont les choses les plus merveilleuses qui 

arrivent lorsque nous nous aimons d’un amour fervent ? 
Le texte continue et dit « qu’une multitude de péchés est 
couverte ». Qu’est-ce que cela signifie ? 

Premièrement, cela signifie que lorsque nous 
aimons, nous ne haïssons pas, nous ne faisons pas du 

Leçon 3

Le Devoir
le Plus Important

du Croyant
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mal et ainsi nous ne péchons pas. Deuxièmement, cela 
signifie que lorsque nous aimons, nous vivons avec un 
esprit de pardon, nous ne vivons pas avec un esprit de 
rancune et impardonnable. Troisièmement, cela signifie 
que lorsque nous aimons, nous avons plus de chances 
d’atteindre ceux qui nous font du mal et ainsi les conduire 
à Christ et à une vie d’amour. L’amour attire sur nous la 
miséricorde de Dieu. L’amour ne veut pas que les autres 
soient exposés, il couvre une multitude de péchés et 
s’efforce de supprimer les barrières entre les personnes.  

L’amour fervent qui couvre le péché, est 
mentionné pour la première fois dans Proverbes 10:12 
: « La haine suscite des querelles, mais l’amour couvre 
tous les péchés. » En d’autres termes, la seule condition 
pour avoir un amour fervent est le pardon. Vous ne 
pouvez pas haïr et pardonner en même temps. Ainsi, si 
vous pardonnez, la haine disparaît et vous pouvez plus 
clairement rechercher le bien spirituel de la personne. 

II. L’hospitalité
Pierre ajoute au texte un point très pratique : la 

nécessité de l’hospitalité.  C’est une façon de rendre 
l’amour très concret et de le mettre en action. Les 
premiers croyants devaient ouvrir leurs maisons, les uns 
aux autres, sinon l’église aurait eu du mal à survivre.  

La Bible décrit l’hospitalité comme le fait 
d’accueillir des étrangers dans sa maison. Ce qui était 
une pratique courante au premier siècle, afin que les 
chrétiens en voyage aient toujours un endroit accueillant 
pour dormir et manger. Ainsi, Pierre leur demandait : 
« [d’]exercez l’hospitalité les uns envers les autres, 
sans murmures. »  L’apôtre Jacques aussi avait appelé 
les gens qui étaient dispersés à cause de la persécution, 
à prendre soin les uns des autres, et à ne pas se plaindre. 
Il les rappelait que la venue de Christ était proche et ils 
avaient besoin de changer leur attitude les uns envers les 
autres. Ces gens faisaient la guerre et se battaient les uns 
contre les autres et Jacques disait : « Vous aussi, soyez 
patients, affermissez vos cœurs, car l’avènement du 
Seigneur est proche. Ne vous plaignez pas les uns des 
autres frères, afin que vous ne soyez pas jugés : voici, le 
juge est à la porte.» Jacques 5:8-9

Aujourd’hui encore, nous pouvons être prompts 
à nous plaindre lorsque les gens demandent de notre 

temps, notre attention, nos biens…, mais c’est vraiment 
le moment où notre amour est mis à l’épreuve. Si nous 
voulons  maintenir une église aimante et attentive et 
un ministère dynamique, nous devons pratiquer la 
communion fraternelle dans nos maisons. Nous devons 
témoigner de la gentillesse et être accueillantes envers 
les autres. En fait, la Bible nous encourage à utiliser 
nos maisons comme des centres de fraternité, de 
communion et d’épanouissement pour les autres et 
nous donne beaucoup d’exemples du temps de Jésus 
(Luc 24 :30-31 ; Luc 22 :11 ;Luc 4 :38-41). 

Jésus
notre parfait exemple

Jésus est notre parfait exemple.  Nous avons dit 
la dernière fois que le cœur de Son ministère est la vie 
éternelle et tout au long de Son ministère terrestre, alors 
qu’Il préparait Ses disciples pour l’éternité, Il leur a 
donné des exemples de la façon dont ils devaient vivre 
en attendant Sa seconde venue.  Il leur a démontré, 
ainsi qu’aux personnes qu’Il côtoyait de la gentillesse et 
l’empathie. Il a montré la profondeur du véritable amour 
en guérissant, en nourrissant, en étant compatissant, en 
intercédant auprès du Père, en chassant les démons et 
bien d’autres actes d’amour. Sa mission était de servir 
les pauvres, les malades et les personnes en détresse. 
Rappelez-vous comment Jésus avait continuellement, 
pardonné à ceux qui Le traitaient si mal, en particulier 
ceux qui L’ont crucifié (Luc 23:34. Nous pouvons voir, 
également, l’amour fervent de Dieu pour Israël tout au 
long de l’Ancien Testament et cet amour est toujours 
présent et continuera jusqu’à l’éternité.

Jésus avait exhorté Ses disciples à suivre Ses pas, 
en leur disant que l’un des deux commandements les plus 
importants est de s’aimer les uns les autres comme Il les 
a aimés (Jean 13 :34.  

Le même commandement et la même exhortation 
s’appliquent à nous aujourd’hui. Dieu veut voir notre 
amour en action - pas seulement comme une croyance ou 
une sorte de connaissance, mais comme une réalité dans 
nos vies. Il nous demande d’aimer avec ferveur et de 
prier pour les autres, et cet amour fervent et cette prière 
doivent s’étendre à nos ennemis. (Luc 6:27, 35.  C’est 
la responsabilité du Chrétien alors qu’il chemine vers le 
ciel.

Questions de réflexion
1. Devons-nous fermer les yeux sur les péchés des autres et être toujours prêts à pardonner, 

quelles que soient les circonstances. Que pensez-vous de cela ?

2. Comment pouvons-nous témoigner notre amour envers les autres ? Quelles sont les choses 
que nous pouvons faire  et qu’est-ce que nous faisons aujourd’hui qui ne démontre pas un 
amour fervent ?
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Leçon 4

Texte de base : 1 Pierre 4:10-11

“Comme de bons dispensateurs des diverses 
grâces de Dieu, que chacun de vous mette au service 
des autres le don qu’il a reçu, si quelqu’un parle, 
que ce soit comme annonçant les oracles de Dieu ; 
si quelqu’un remplit un ministère, qu’il le remplisse 
selon la force que Dieu communique, afin qu’en 
toutes choses Dieu soit glorifié par Jésus Christ, 
à qui appartiennent la gloire et la puissance, aux 
siècles des siècles. Amen!"

Depuis quelques jours, nous méditons sur la 
courte exhortation de Pierre aux chrétiens de son 
temps, leur indiquant comment ils doivent vivre, en 
attendant l’intervention de Dieu dans leur situation 
difficile et en attendant la seconde venue de Jésus. Il 
leur disait que la fin est proche, qu’ils doivent être 
constants dans leur prière, qu’ils doivent maintenir 
un amour ardent les uns envers les autres tout en 
pratiquant l’hospitalité. Il y a une dernière  pratique 
chrétienne  qu’il mentionne, qui s’avère être 
nécessaire aussi dans notre marche vers l’éternité et 
cela se trouve aux versets 10-11 du même chapitre.

Se mettre
au service des autres

Pierre exhortait les Chrétiens à exercer un 
ministère les uns envers les autres, par les dons 
spirituels qu’ils ont reçus de Dieu. Tous ont reçu 

des dons pour être mis au service des autres - personne 
n’en est totalement dépourvu. Cela ressort clairement 
de l’expression «chacun» que Pierre mentionne. 

Cette ordonnance est également enseigné dans 
1 Corinthiens 12:7 ou il est dit : « Or, à chacun la 
manifestation de l’Esprit est donnée pour le bien 
commun. »  Les dons spirituels reçus de Dieu ne 
doivent pas être utilisés de manière égoïste.  Il est 
facile pour nous d’utiliser nos dons pour nous-
mêmes, pour notre propre épanouissement, pour 

obtenir des louanges et l’appréciation des autres. 
Utiliser son don est généralement agréable, et nous 
sommes parfois tentés de l’utiliser pour le simple 
plaisir de le faire. Mais ici, l’exhortation de Pierre 
est claire : «Que chacun de vous utilise le don 
qu’il a reçu pour servir les autres. » Cela signifie 
que notre don doit être utilisé sous contrôle - après 
mûre réflexion : nous devons nous arrêter pour nous 
assurer que notre don spirituel fait vraiment du bien 
aux personnes que nous servons ou encourageons.

Deux catégories
Nos dons sont classés en deux catégories : 

d’abord la parole (parler) et ensuite le service. 
Les dons de parole comprennent : la capacité 

de prier pour les autres, d’exhorter ou encourager les 
autres, de prêcher, d’enseigner, de chanter, etc.

Les dons de service qui constituent la deuxième 
catégorie comprennent des dons tels que la capacité 
de diriger (leadership), d’aider, de faire preuve de 
miséricorde, etc.  Lorsque nous examinons nos 
dons, nous constatons qu’ils sont tous différents. 
Mon don de prêcher ou d’encourager est différent 
du don de prêcher ou d’encourager de toute autre 
personne. Nous sommes gratifiés, différemment, 
afin de pouvoir mieux servir le corps du Christ. Si 
nous étions exactement les mêmes, nous n’aurions 
pas besoin les uns des autres.

Nous avons besoin
les uns des autres

Souvent, nous ne réalisons pas à quel point 
nous avons besoin les uns des autres, car notre 
société nous enseigne l’individualisme. Dieu nous 
a tous créés de telle sorte que nous ne puissions 
atteindre les objectifs qu’Il a fixés pour nos vies 
qu’en communauté, en famille, en relation les uns 
avec les autres. Pour plusieurs raisons, nous avons 
besoin les uns des autres.  

Qualifiée 
pour Servir
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La Bible nous dit que « deux valent mieux 
qu’un ...» (Eccl 4:9-12) » Il est plus sûr de marcher 
avec d’autres dans la vie. C’est plus sûr parce que 
la sécurité est dans le nombre. « On se porte les 
fardeaux les uns des autres. » (Gal. 4 :2). Nous 
pouvons nous encourager mutuellement lorsque la 
route est difficile. Nous pouvons aussi nous corriger 
mutuellement - nous nous complémentons en mettant 
nos dons en commun pour grandir dans la vie.

Il y a plusieurs années, deux étudiants 
avaient obtenu leur diplôme de la faculté de droit 
de Chicago-Kent. L’étudiant le mieux classé de 
la classe était un aveugle du nom d’Overton et, 
lorsqu’il a reçu sa distinction, il a insisté pour que la 
moitié du mérite revienne à son ami, Kaspryzak. Ils 
s’étaient rencontrés à l’école lorsque M. Kaspryzak, 
sans bras, avait guidé M. Overton, aveugle, dans un 
escalier. Cette rencontre s’est transformée en amitié 
et en un bel exemple d’interdépendance. L’aveugle 
portait les livres que l’homme sans bras lisait à 
haute voix dans leurs études communes. Et ainsi la 
déficience individuelle de chacun était compensée 
par l’autre. Après avoir obtenu leur diplôme, ils ont 
envisagé de pratiquer le droit ensemble. 

Nous pouvons des fois minimiser nos capacités 
ou les comparer avec les autres. Rappelons-nous 
que Moise n’avait qu’un bâton et avec ce bâton, 
les enfants d’Israël ont pu sortir de l’esclavage 
d’Égypte. (Ex 4 :1). Moise a permis à Dieu d’utiliser 
ce qu’il avait entre les mains pour le bien du peuple. 
Utilisons ce que nous avons aussi avec Dieu pour 
libérer nos amis de l’esclavage de Satan.

Tout pour la gloire
de Dieu

Pierre termine ce verset en disant que tout ce 
que nous faisons avec les dons que Dieu nous donne 
devrait glorifier notre Père. Dieu veut que chaque 
message et chaque service rendu avec la force qu’Il 
nous a donnée le glorifie. Pour être de bons intendants 
de nos dons spirituels, nous ne devons pas les utiliser 
pour le gain personnel, comme mentionné ci-dessus, 
mais plutôt, les utiliser de manière fiable et humble, 
pour construire le corps du Christ et glorifier notre 
Père qui est dans les cieux. Que notre prédication, 
nos chants, nos bonnes actions soient faites pour les 
gens que nous aimons et pour glorifier Dieu. Qu’ils 
ne soient pas simplement pour notre plaisir ou notre 
gloire.   

Évaluation
personnelle

Chères amies, alors que nous cheminons 
vers le ciel, sommes-nous prêtes à nous arrêter 
aujourd’hui pour nous évaluer et voir comment nous 
avons utilisé nos dons jusqu’à présent ? Ont-ils été 
utilisés de manière désintéressée ou égoïste ? Ont-
ils toujours rendu gloire à Dieu?  Aujourd’hui est le 
meilleur moment pour faire cet examen de soi et de 
décider de vivre selon les ordonnances de Dieu alors 
que nous marchons vers l’éternité.

Questions de réflexion

1. Y a-t-il une personne (amie – voisin - collègue ou autre) qui a
besoin de votre don spirituel pour réussir dans sa vie ? Avez-
vous déjà pensé à l’aider d’une manière désintéressée ?

2. Connaissez-vous vos dons spirituels et êtes-vous prêtes à
les utiliser, pour faire avancer l’œuvre de Dieu dans votre 
église, dans votre communauté ?



semaine de prière•Mifem | Juin 2021

Texte de base : Romains 1 :14-16

14 Je me dois aux Grecs et aux barbares, aux 
savants et aux ignorants.

15 Ainsi j’ai un vif désir de vous annoncer aussi 
l’Évangile, à vous qui êtes à Rome.

16 Car je n’ai point honte de l’Évangile: c’est 
une puissance de Dieu pour le salut de quiconque 
croit, du Juif premièrement, puis du Grec.

Pendant les trois derniers jours, l’apôtre 
Pierre nous a parlé de 3 éléments importants 
dans la vie d’un chrétien qui vit dans les derniers 
temps et qui se prépare pour l’éternité.  
Aujourd’hui c’est Paul qui va nous parler d’un 
autre élément crucial qu’il considère lui-même 
comme une obligation en tant qu’enfant de Dieu 
qui marche vers l’éternité.  Une fois que nous 
avons accepté Jésus, la grâce de Dieu nous prépare 
à une vie sainte et une vie de témoi-gnage envers 
les autres. Par conséquent, si nous avons une 
histoire personnelle de restauration ou 
transformation, nous sommes mandatés par Jésus 
pour la raconter.

Paul est un exemple parfait pour nous en 
ma-tière de témoignage.  Il a eu une expérience 
extraor-dinaire avec Dieu et il ne pouvait pas la 
garder pour lui.  Dans Romains chapitre 1, 14-16, 
il fait trois fortes déclarations sur sa mission de 
prêcher l’Évan-gile et de témoigner pour Dieu. Il 
dit : «Je suis dans l’obligation, J’ai ce vif désir (je 
suis impatient) et je n’ai pas honte.» 
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1. Je suis dans
l’obligation…

Ces déclarations sont frappantes.  Nous pen-
sons parfois que l’évangélisation est une option, 
mais pour Paul, c’était une obligation.  L’expression 
«je me dois» est également traduite par «je suis dé-
biteur». Si Paul dit qu’il avait une dette envers ces 
gens, ce n’est pas qu’il leur était redevable, mais que 
Jésus lui avait confié l’Évangile pour eux, et que 
c’est le Christ qui l’avait rendu débiteur.  En tant 
qu’apôtre des Gentils, il avait une dette particulière 
envers les Grecs et les barbares, envers les personnes 
instruites et celles qui ne le sont pas ( (Gal. 3 :28)

Nous avons aussi cette dette de l’évangile envers 
le monde et l’Église a longtemps oublié cela, et trop 
nombreux sont encore les chrétiens qui ne s’en soucient 
pas.   Si l’Évangile est venu à nous, nous ne pouvons pas 
le garder pour nous.  La bonne nouvelle est à partager. 
Nous avons l’obligation de la faire connaître.  
L’Écriture nous dit que nous devons toujours être 
prêtes à annon-cer la bonne nouvelle aux autres. Nous 
devons être prêtes comme l’écrit Paul dans 2 Timothée 
4:2 : «Prêche la pa-role. Soyez prêts à le faire, que 
cela vous convienne ou non ». Pierre nous dit dans 1 
Pierre 3:15,16, «Si quelqu’un te demande de parler de 
ton espérance, sois prêt... Mais fais-le avec une 
humilité respectueuse» Le témoignage est crucial dans 
la vie d’un chrétien.  EGW va dire ceci dans Jésus 
Christ : “Le moyen choisi du ciel pour révéler le Christ 
au monde, c’est que nous confessions sa fidélité. Il nous 
faut, bien sûr, reconnaître sa grâce comme elle s’est 
manifestée chez les saints hommes d’autrefois; mais ce 
qui aura plus d’effet, c’est le témoignage de notre ex-
périence personnelle. Nous sommes les témoins de 
Dieu quand l’action d’une puissance divine se 
manifeste en nous. Chaque individu a une vie distincte 
de toute autre, et une expérience essentiellement 
différente de celle des autres. Dieu désire que notre 
louange monte vers lui sous le signe de notre 
individualité. Ces actes de reconnais-

Leçon 5

Mon Histoire... 
Sa Bonté..…
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sance à la louange de la gloire de sa grâce, confirmés 
par une vie chrétienne, agissent avec une puissance irré-
sistible pour le salut des âmes.5

Elle ajoute: “En tant que témoins du Christ, nous 
devons dire ce que nous savons, ce que nous avons vu, 
entendu et ressenti. Si nous avons suivi Jésus pas à pas, 
nous aurons quelque chose d’approprié à dire concer-
nant la manière dont il nous a conduits. Nous pouvons 
dire comment nous avons mis sa promesse à l’épreuve et 
l’avons trouvée fidèle. Nous pouvons témoigner de ce que 
nous avons appris touchant la grâce du Christ. Voilà le 
témoignage demandé par le Seigneur, le témoignage dont 
l’absence laisse le monde en perdition.”  6

Ellen White reproche les femmes pour leur silence 
sur ce que Dieu a fait pour elles.  Les  femmes parlent de 
beaucoup de choses mais elles sont silencieuses quand 
il s’agit de parler de l’amour et la bonté de Dieu envers 
elles. « Ne devenez jamais, jamais, sans cœur, froid, 
insensible et censuré. Ne perdez jamais l›occasion de 
dire un mot pour encourager et inspirer l›espoir »7

2. Je suis pressé de
m’acquitter..

Paul nous dit qu’il était pressé de s’acquitter de 
sa dette.  C’était un devoir urgent à accomplir à toutes 
les catégories de personnes, car toutes ont le droit de 
connaître la bonne nouvelle du salut et Dieu veut sau-
ver tout le monde (1 Tim. 2 :3-4 ; Mat. 28 :19).  Les 
personnes qu’il avait égarées avaient besoin d’entendre 
l’histoire de sa conversion et de la transformation de sa 
vie.   Nous qui vivons dans les derniers jours et qui at-
tendons le retour de Jésus, nous devrions aussi avoir un 
fort désir de faire connaître Dieu aux autres.  Beaucoup 
vivent encore dans les ténèbres et l’ignorance et les 
bénédictions de Dieu à notre égard devraient être 
connues des autres.  Le monde dans lequel nous vivons 
est malade dans tous les sens du terme.  Il y a une 
urgence à proclamer la bonne nouvelle, il y a un be-soin 
d’annoncer le message d’espoir et c’est notre devoir de 
le faire.  Ellen White nous dit ceci : « Les peuples de la 
terre adorent des faux dieux. Il faut les en détourner, 
non en les stigmatisant, mais en leur faisant contempler 
quelque chose de meilleur. Il faut leur faire connaître 
la bonté de Dieu. “Vous êtes mes témoins, dit l’Éternel, 
c’est moi qui suis Dieu (Es. 43:12” 8   Nous avons une 
dette impayée envers les personnes qui nous sont chères, 
qui sont autour de nous, et qui ne connaissent pas Dieu 
encore ( frères, sœurs, mari, femme, enfants, voisins, 
collègues etc).  Cette dette doit être acquittée le plus tôt 
possible pendant notre marche vers l’éternité.

5  E.G.W, Jesus Christ, p 337-2

6 Ibid, p 330-2

7 E.G.W, Témoignages pour l’Église 5:613.

8  EGW, Les Paraboles de Jésus-Christ, p 305

3. Je n’ai pas honte…
Paul n’a pas honte de l’évangile car il est  

l’exemple oculaire de sa puissance. Nous pouvons 
comprendre maintenant que son empressement à 
prêcher cet évangile vient du fait qu’il reconnaît que 
l’évangile est d’abord une dette impayée et ensuite 
la puissance salvatrice de Dieu. La première lui don-
nait un sentiment d’obligation parce qu’il avait été 
mandaté pour l’évangile, et la seconde, un sentiment 
de conviction parce que l’évangile l’avait sauvé et 
pouvait sauver d’autres personnes. Par sa nature 
même, l’évangile est puissant. Il peut changer des 
vies, transformer des gens et des sociétés. Nous ne 
pouvons pas changer la vie, notre devoir est seule-
ment de partager l’évangile.  Lorsque Paul a vu la 
puissance de l’évangile, il lui a été impossible de ne 
pas le partager.

Aujourd’hui encore, l’évangile est à la fois 
une dette à acquitter et une puissance à expérimen-
ter.  Sur notre route vers le ciel, nous devrions saisir 
ces vérités et dire avec Paul, je n’ai pas honte de 
l’évangile, je suis sous l’obligation et je suis impa-
tiente de partager l’évangile avec mon monde- avec 
toutes les personnes autour de moi avec lesquelles je 
veux vivre pour l’éternité.  

Dieu nous donne
le moyen de le faire

Nous ne sommes pas seules dans cette tâche de 
témoigner et ce n’est pas nous non plus qui pouvons 
apporter une transformation de cœur.  Mark Finley 
dit ceci: « Nous sommes les intermédiaires de Dieu 
dans le plan du salut pour atteindre les personnes 
perdues avec la gloire de l’évangile. »  Témoigner, 
c’est tout simplement coopérer avec le Saint-Esprit 
pour glorifier Jésus (Jn. 16 :7-8). Par la puissance 
de l’Esprit et sous sa direction, nous témoignons de 
ce Christ formidable qui a transformé nos vies. Le 
Saint-Esprit est à nos côtés pour nous guider vers 
les personnes qui ont besoin d’entendre l’évangile. 
Il prépare leurs cœurs avant même que nous les ren-
contrions. Il guide nos paroles, apporte une convic-
tion à l’esprit de ces personnes et les fortifie pour 
qu’ils répondent à ses incitations. “Quand sera venu 
le consolateur, que je vous enverrai de la part du 
Père, l’Esprit de vérité, qui vient du Père, il rendra 
témoignage de moi; et vous aussi, vous rendrez té-
moignage, parce que vous êtes avec moi dès le com-
mencement.” (Jn 15: 26-27)
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Celui qui vit dans une 
perspective éternelle est 
passionné pour les âmes
Comme il a été mentionné, notre rôle est juste 

de raconter nos expériences; raconter les bienfaits 
de Dieu envers nous. Un des plus grands réveils de 
l’histoire fut celui du pays de Galles, en 1904, l’his-
toire de Evan Roberts.  Agé de 26 ans, Roberts pria 
pendant des années et des années pour que le Saint 
Esprit contrôle sa vie et pour qu’il soit totalement 
consacré à l’avancement du royaume de Dieu. Il pria 
surtout pour les adolescents et les jeunes adultes de 
son église. Un jour, pendant une réunion des jeunes 
à Moriah Loughor, Dieu exauça sa prière et ce fut 
le commencement du réveil gallois. Evan témoigna 
son amour et son dévouement pour l’œuvre de Dieu 
aux jeunes. Pendant son témoignage, le Saint Esprit 
toucha les cœurs.  Ces jeunes se convertirent en une 
seule nuit et ces derniers devinrent des étincelles du 
réveil dans le pays tout entier.  Ce genre d’expérience 
peut se reproduire aujourd’hui si nous sommes pas-

sionnées pour les âmes.  Dieu peut changer notre 
foyer, notre société, notre église grâce à notre dé-
vouement à la prière et à nos témoignages. 

Je voudrais vous inviter à faire une liste des 
personnes envers lesquelles vous pensez avoir une 
dette - des personnes qui ont besoin d’entendre 
l’évangile - des personnes qui ont besoin d’écouter 
vos histoires de transformation, des personnes qui 
ont besoin d’être conscientes du bien que l’évangile 
a fait dans votre vie. Des personnes qui ont besoin 
du Salut.  Faites-le de la manière la plus simple et 
n’ayez pas peur - Ellen White dit : ...mais le travail 
véritable et honnête d’un fils ou d’une fille de Dieu 
en paroles, ou dans un service de petites choses, fait 
dans une simplicité naturelle, débloquera la porte, 
qui a été longtemps verrouillée, pour beaucoup 
d’âmes» ( Evangelism, pp. 443, 444).  «Ce qu’il 
vous faut, c’est une expérience vivante des choses 
de Dieu, et la simplicité dans la présentation de 
l’amour du Christ aux perdus» (Sons and Daughters 
of God, p. 266).

Questions de réflexion
1. Combien de personnes ont entendu l’évangile de votre bouche?

2. Avez-vous à un moment donné réfléchi sur ce que ressent Dieu
quand Il voit votre indifférence auprès des personnes qui ont besoin
d’entendre des paroles d’espérance et réconfortantes ?

3. Pourquoi avez-vous des fois honte de parler de Jésus ?
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Texte de base: Exode 33:14 ; Heb. 10 :23

L’Éternel répondit: Je marcherai moi-même 
avec toi, et je te donnerai du repos. Ex. 33 :14

“Retenons fermement la profession de notre es-
pérance, car celui qui a fait la promesse est fidèle.” 
Heb.10 :23

Dans cette marche vers l’éternité, nous pou-
vons souvent nous décourager et perdre espoir.  L’un 
des plus grands problèmes auxquels les gens sont 
confrontés dans ce monde est le découragement, la 
perte d’espoir. C’est même vrai lorsqu’il s’agit de 
choses spirituelles.  Il y a un texte de Paul écrit à 
l’église de Rome, qui mérite notre attention  car à 
cette époque, les enfants de Dieu  étaient aussi dé-
couragés. Ils étaient découragés parce qu’il semblait 
que Dieu prenait trop de temps pour faire ce qu’il 
avait dit qu’il ferait. Ce n’est pas qu’ils doutaient de 
Dieu, ce n’est pas qu’ils avaient cessé de croire en 
Dieu, mais il semblait qu’à ce moment-là ils avaient 
besoin que Dieu accélère les choses. Et Paul va leur 
dire “Réjouissez-vous en espérance. Soyez patients dans 
l’affliction. Persévérez dans la prière. » (Rom. 12:12)

Un après-midi, un homme s’est approché d’un 
match de baseball. Il est allé vers un petit garçon pour 
lui demander le score. Le garçon répondit : «Dix-huit 
à zéro - nous sommes en retard.» «Mon garçon», dit le 
monsieur, «je parie que tu es découragé».  «Pourquoi de-
vrais-je être découragé ?» répondit le garçon avec ténaci-
té. «Nous ne sommes même pas encore battus!»

Gardons l’espérance

Quelle belle leçon d’espoir.  Dans notre vie quo-
tidienne, nous avons tendance à penser que tout 
doit aller plus vite. Nous proclamons très vite 

la défaite.  Il y a des jours où nous prions et jeûnons et 
où nous voulons que Dieu agisse tout de suite et selon 
notre demande.  Mais malheureusement, lorsque nous 
ne voyons pas son intervention comme nous le désirons, 
nous sommes tentés de baisser les bras, et nous désespé-
rons.  

L’espérance est un élément crucial dans notre vie 
chrétienne alors que nous marchons vers l’éternité.  Nous 
devons constamment en demander à Dieu pour que cette 
espérance demeure toujours en nous.  Notre Dieu de  l’es-
pérance est prêt à nous la donner si nous lui demandons 
fermement chaque jour. (Rom. 15 :13)  “Que le Dieu de 
l’espérance vous remplisse de toute joie et de toute paix 
dans la foi, pour que vous abondiez en espérance, par 
la puissance du Saint Esprit!” L’Esperance nous aidera 
à vaquer chaque nouvelle journée avec une vigueur et 
une force renouvelées. Elle nous donnera le courage et la 
joie d’aller de l’avant, elle nous rappellera que Dieu a un 
plan de bonheur et qu’Il le met en œuvre pour nous.  Elle 
nous  aidera à faire  confiance en Dieu et de ne pas douter 
de sa puissance.  Les problèmes ne sont pas éternels, le 
meilleur est à venir car notre Dieu peut transformer le 
mal en bien, rien n’est fini avant que Dieu ne le dise ‘car 
toute chose concoure au bien de ceux qui aiment Dieu.’ 
Gardons toujours espoir, le match n’est pas terminé.

Je serai avec toi

Il n’a pas été facile pour Moïse de conduire 
les enfants d’Israël hors d’Égypte vers la terre 
promise.  Il y avait des jours où il était déses-
péré et priait Dieu pour qu’il lui montre le che-
min.  Et Dieu, qui est toujours si désireux de 
répondre aux prières, a répondu à sa demande 

Leçon 6

Je Marcherai
Moi-même avec Toi… 
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en disant : «Je marcherai moi-même avec toi, 
et je te donnerai du repos» (Ex. 33:14). Dieu 
a personnellement et providentiellement conduit 
Moïse et la nation d’Israël. Il a offert quelque 
chose de mieux que des conseils ; Il leur a pro-
mis d’être leur guide.   « L’Éternel allait devant 
eux, le jour dans une colonne de nuée pour les gui-
der dans leur chemin, et la nuit dans une colonne de 
feu pour les éclairer, afin qu’ils marchassent jour et 
nuit.» Exode 13:21.  

Dieu
est notre compagnon

Il y a deux choses importantes dans cette 
promesse qui valent la peine d’être notées - La 
première est que la présence de Dieu nous ac-
compagnera toujours. Quelle que soit notre 
condition ou notre circonstance, Dieu est avec 
nous.  Il est notre compagnon dans ce voyage 
vers l’éternité - Ce qu’il a promis à Moïse, il 
nous le promet aussi.  Nos situations ne chan-
geront jamais Dieu. Il est et continuera d’être 
à nos côtés. Quand la vie semble compliquée et 
obscure, sachez que Dieu voit et Il n’est pas in-
différent.  Il est notre fidèle compagnon.

Dieu
nous donne du repos

La deuxième chose qui mérite d’être notée, 
c’est qu’avec Dieu nous faisons l’expérience 
du repos (partie b du verset 14.) «... et je vous 
donnerai du repos» (Ex. 33:14).  Le repos dont 
nous parlons ici est un repos qu’il nous donne 
pendant que nous sommes en voyage. C’est un 
repos qui atteint le cœur de l’être. Ce n’est pas 

comme un jour de congé hebdomadaire, ce n’est 
pas seulement une pause de nos activités, la lutte 
ou le voyage. C’est un calme et une sécurité qui 
viennent de la marche avec Dieu.  Ce repos pro-
vient de notre relation permanente avec Dieu. Il 
veut nous guider à chaque étape de notre voyage.

Nous devons fixer
nos yeux vers Dieu

Les enfants d’Israël devaient avoir les yeux sur 
la colonne de nuée jour et nuit.  Tant qu’ils regardaient 
droit devant eux et tant qu’ils levaient les yeux, ils 
voyaient que Dieu était avec eux et les conduisait. 
La Bible indique clairement que le voyage n’était 
pas facile. Mais ils étaient bien arrivés à destination, 
malheureusement pas avec tous ceux qui avaient 
quitté l’Égypte, car beaucoup avaient perdu la foi et 
l’espoir pendant la marche.  Ils se sont penchés que 
sur les choses qu’ils connaissaient et avaient perdu 
de vue la terre promise.  Ils n’ont pas marché avec 
cette perspective de la nouvelle terre que Dieu leur 
avait assurée.  Nous pouvons aussi facilement perdre 
espoir si nous enlevons nos yeux de Dieu et nous 
pouvons facilement oublié Dieu si nous le mettons 
pas en priorité dans notre vie.  Il joue très souvent 
le rôle de subalterne dans notre vie et ce n’est pas 
étonnant si nous oublions ses promesses. 

Mes amies, alors que nous continuons à mar-
cher avec Jésus vers l’éternité, persévérons dans 
l’espoir, fixons toujours nos regards vers Dieu et 
rappelons-nous toujours qu’Il marche avec nous. Sa 
présence en nous aura un impact sur notre vie d’une 
manière différente. Elle nous amènera à penser, agir, 
parler, aimer et servir différemment.  Avançons sans 
crainte avec ce repos qu’Il nous donne tout en « Re-
te[nant] fermement la profession de notre espérance, car 
celui qui a fait la promesse est fidèle.” Heb. 13 : 23

Questions de réflexion

1. Quelle est la source de l’Esperance chrétienne et comment la vivre ?

2. Y-a-il un moment dans votre vie ou vous vous êtes sentie seule et 
désespérée, pensant que Dieu vous a délaissée ?  Où et comment avez-
vous trouvé du courage pour continuer ?
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Sermon préparé par le département des Ministères 
de la Femme, de la Division Amérique du Sud

Écrit par Pastor Davi França

Passage biblique: Jean 4:28-30, 39-42

INTRODUCTION

L’Évangile de Jean, chapitre 1, rapporte que 
lorsque deux des disciples de Jean-Baptiste l’ont entendu 
dire : « Voilà l’Agneau de Dieu! (Jean 1:36), les disciples 
ont suivi l’homme que Jean leur avait indiqué. Lorsque 
Jésus se retourna et vit deux hommes Le suivre, Il de-
manda : « Que cherchez-vous?” (v. 38).

Que voulaient ces deux hommes ? Lui avaient-
ils demandé de prêcher Son meilleur sermon ou de leur 
donner une étude biblique ? Avaient-ils demandé à voir 
ses lettres de créance ou Son diplôme du séminaire, ou 
même Son arbre généalogique ? Non !

Ils voulaient Le connaître, alors ils lui répondirent 
: « où demeures-tu?” (v. 38). Les disciples avaient com-
pris que la meilleure façon d’apprendre à connaître une 
personne est de passer du temps avec elle, de lui poser 
des questions, d’entendre des histoires, d’être présent 
avec elle au sein de son environnement.

Venez, leur dit-il, et voyez. (v. 39). 

La rencontre changea les hommes. Tout de suite 
après, André invita son frère à rencontrer le Messie. Il 
n’a pas donné de directives à Simon et l’a envoyé seul à 
la recherche de Jésus. C’est André lui-même qui a amené 
Simon vers Jésus.

Le passage suivant dans Jean 1 raconte l’histoire 
de la rencontre entre Philippe et Jésus. Aussitôt, Philippe 
rencontra son ami Nathaniel et lui dit : “Nous avons 
trouvé [le Messie]... Jésus de Nazareth» (v. 45).Ensuite, 
Philippe lui-même emmena Nathanaël à Jésus en invitant 
son ami à «venir voir» (vs. 46).

Le livre de Jean 4 raconte l’histoire d’une femme 
de Samarie qui a rencontré Jésus près d’un puits, et qui 
fut changée par cette rencontre. Bien qu’elle ait été une 
femme sans éducation, vivant dans le péché, et qu’elle 
venait d’être initiée à la Vérité, elle courut vers les gens 
qu’elle connaissait et les invita à venir voir un homme. 
Puis elle-même amena les gens à Jésus, le Sauveur du 
monde.

Aujourd’hui, alors que ce sabbat est réservé pour 
les femmes et leurs ministères nous nous pencherons sur 
l’histoire de la femme samaritaine, une femme merveil-
leuse dont le nom n’est même pas mentionné. Nous dé-
couvrirons que chacun de nous - homme, femme et en-
fant - peut faire ce que la femme samaritaine a fait, ce que 
Philippe a fait, ce qu’André a fait et ce que Jésus a fait. 
Peu importe où nous vivons, nous pouvons inviter notre 
famille, nos amis et nos voisins à VENIR, VOIR Jésus !

LA FEMME AU PUITS
C’est une histoire familière, et nous ne lirons 

qu’une partie du passage de Jean 4. Je lis les versets 28-
30, et 39-42.

28 Alors la femme, ayant laissé sa cruche, s’en alla 
dans la ville, et dit aux gens:29 Venez voir un homme 
qui m’a dit tout ce que j’ai fait; ne serait-ce point le 
Christ?30 Ils sortirent de la ville, et ils vinrent vers lui.

39 Plusieurs Samaritains de cette ville crurent en 
Jésus à cause de cette déclaration formelle de la femme: 
Il m’a dit tout ce que j’ai fait. 40 Aussi, quand les Sama-
ritains vinrent le trouver, ils le prièrent de rester auprès 
d’eux. Et il resta là deux jours. 41 Un beaucoup plus grand 
nombre crurent à cause de sa parole; 42 et ils disaient à la 
femme: Ce n’est plus à cause de ce que tu as dit que nous 
croyons; car nous l’avons entendu nous-mêmes, et nous 
savons qu’il est vraiment le Sauveur du monde.

La femme samaritaine se rend au puits de Jacob à 
midi pour puiser de l’eau pour ses tâches ménagères. Elle 

Sermon duSabbat

Venez, Voyez
le Sauveur du Monde
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espérait être seule, mais quand elle fut arrivée sur place, 
elle découvrit un homme assis près du puits. En général, 
sa journée se déroulait comme elle le souhaitait. Cepen-
dant, ceci n’était pas qu’un autre voyage vers le puits. Cet 
homme n’était pas n’importe quel homme. Cette journée 
n’était pas comme les autres. Depuis sa rencontre avec 
Jésus, la femme n’était plus la même femme.

Comme la femme samaritaine, lorsque nous ren-
controns Jésus, nous serons transformés. Quand Il nous 
envoie pour une mission, «Va, lui dit Jésus, appelle ton 
mari,» (Jean 4:16), ou «Va, dis à ta famille, à tes amis et 
à tous ceux que tu croises», nous pouvons faire ce que la 
Samaritaine a fait. Nous pouvons partager la façon dont 
Jésus nous a transformés.

Une personne pourrait poser la question : «Moi ? 
Comment ?» Un autre pourrait dire : «Mais je n’ai pas 
appris la théologie.» D’autres pourraient dire : «Mais je 
ne peux pas y aller en tant que missionnaire.» Beaucoup 
pourraient se dire, au fond, «Mais j’ai tellement de pro-
blèmes dans ma vie que je n’ai rien à partager.» Certains 
pourraient confesser : «Mais je ne suis pas suffisamment 
consacré.» Certains pourraient même refuser : «Je ne 
crois pas que Dieu m’ait appelé pour remplir une mis-
sion.»

L’histoire de la femme au puits nous montre que 
pour partager la bonne nouvelle de Jésus, nous n’avons 
pas besoin d’être parfaits, nous n’avons pas besoin de 
tout savoir, nous n’avons pas besoin d’aller dans des pays 
lointains.

NOUS POUVONS ALLER
1. POUR ATTEINDRE NOTRE MONDE, NOUS

N’AVONS PAS BESOIN . . . D’ÊTRE PARFAITS
La femme samaritaine n’était pas parfaite. Le fait 

qu’elle allait au puits pour puiser de l’eau à un moment où 
elle ne rencontrait pas d’autres femmes nous dit qu’elle 
savait qu’elle était loin d’être parfaite. La déclaration de 
Jésus sur sa vie conjugale révèle qu’elle ne respectait 
pas parfaitement la loi. Mais la plus grande preuve que 
quelque chose manquait à son cœur était le cri de son 
âme assoiffée.

“Seigneur, donne-moi cette eau, afin que je n’aie 
plus soif, et que je ne vienne plus puiser ici.” (v. 15)

La femme samaritaine vivait dans le péché. La 
culpabilité opprimait son cœur. Sa conscience contrai-
gnait son esprit. Les préjugés avaient coupé son âme. 
Aller au puits au moment où les autres y étaient, était 
plus qu’une expérience embarrassante, c’était humiliant. 
Jour après jour, elle n’arrivait pas à donner un sens à son 
existence. Elle avait soif de quelque chose que l’eau ne 
pouvait pas étancher. Elle avait soif d’amour, de paix, de 
liberté, de joie de vivre !

Si nous devions choisir un missionnaire pour al-
ler dans une région où l’Évangile n’a jamais été prêché, 
nous ne choisirions pas cette femme. En fait, elle-même 
ne penserait pas se joindre à sa propre congrégation pour 
un projet d’évangélisation. Cependant, elle commença à 
partager son expérience aussitôt qu’elle rencontra Jésus. 
Les gens auxquels elle s’adressait ne connaissaient pas 
encore Jésus, ils ne connaissaient qu’elle. Sa vie ne de-
venait pas parfaite, mais lorsqu’elle rencontra l’homme 
parfait, elle devint une femme différente.

Au lieu de chercher à justifier sa vie imparfaite, 
celle-ci fut transformée en la substance même de son 
message.

“Venez voir un homme qui m’a dit tout ce que j’ai 
fait!” (v. 29).

Pour atteindre notre monde, nous n’avons pas be-
soin d’être parfaits.

2. POUR ATTEINDRE NOTRE MONDE, NOUS
N’AVONS PAS BESOIN . . . DE TOUT SA-
VOIR

La femme samaritaine connaissait pas tout en ma-
tière de religion. elle venait de rencontrer ce rabbin, et 
avait des questions sur la Bible. Elle était confuse quant 
à la façon d’adorer Dieu correctement. Et bien qu’elle 
espérait la venue du Messie, elle n’était pas prête pour 
cette rencontre avec Lui.

“Je sais que le Messie doit venir (celui qu’on ap-
pelle Christ); quand il sera venu, il nous annoncera toutes 
choses.” (v. 25).

Outre le fait que nos vies imparfaites consti-
tuent une excuse pour ne pas aller dans notre monde, le 
manque de connaissances ou de capacités est également 
une excuse. «Je ne sais pas comment donner des études 
bibliques !» «Je suis timide, et je n’aime pas parler aux 
gens !» «Je ne connais pas bien la Bible !» «Je suis trop 
vieux pour ça !» «Je suis trop jeune pour ça !» Combien 
d’entre nous avons déjà entendu ou dit de telles phrases ? 
Nous usons de nos limites pour restreindre notre engage-
ment dans le ministère.

Tout ce que nous devons savoir sur Jésus est ceci : 
Il sait tout sur nous - et nous aime encore. Le plus impor-
tant ce n’est pas ce que nous savons, mais plutôt combien 
de ce que nous savons a un impact sur nos vies.

Nous n’avons pas besoin de tout savoir sur Jésus, 
nous devons seulement faire connaître Jésus aux autres.

 “Venez voir un homme. . . ne serait-ce point le 
Christ?” (v. 29).

Pour atteindre notre monde, nous n’avons pas be-
soin de tout savoir.
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3. POUR ATTEINDRE NOTRE MONDE,
NOUS N’AVONS PAS BESOIN . . . D’AL-
LER LOIN

L’impact du message et la présence de Jésus ont 
fait que la femme samaritaine a déposé son fardeau à Ses 
pieds. Elle a laissé sa cruche d’eau et est rentrée immé-
diatement chez elle. S’est-elle enfuie par peur ? Non ! 
Elle s’est enfuie en paix. Elle courut chez elle et dans son 
quartier, libérée de son fardeau, et encouragea les gens à 
l’accompagner jusqu’au puits.

D’abord, elle a partagé Jésus à la maison en allant 
chercher son «mari». Ensuite, elle a parlé de Jésus à ses 
voisins. Enfin, elle a donné son témoignage dans la ville.

La plus grande préoccupation de la femme sama-
ritaine était d’amener les gens à Jésus. La plus grande 
préoccupation des disciples était d’apporter du pain 
à Jésus. 

“Ils sortirent de la ville, et ils vinrent vers 
lui. Pendant ce temps, les disciples le pressaient de 
manger, disant: Rabbi, mange.” (vs. 30, 31).

Frères et sœurs, le plus grand centre d’influence 
pour chacun de nous est notre famille et nos voisins. Ils 
nous observent. Ils nous connaissent. Notre façon de 
vivre - notre façon de prêcher. Ils peuvent comprendre 
que si Jésus a le pouvoir de transformer nos vies désas-
treuses, Il a également le pouvoir de transformer leurs 
vies désastreuses.

Notre principale difficulté pour aller dans une ré-
gion non encore atteinte est celle de donner la même ex-
cuse que nous utilisons souvent pour éviter de nous im-
pliquer dans le ministère local. «Les portes ne s’ouvrent 
pas». «Il y a trop de cœurs de pierre.» «Tout le monde a 
un esprit sécularisé.» Ces obstacles apparaissent comme 
des barrières pour le partage de l’évangile.

Mais nous devons permettre à Jésus d’utiliser nos 
vies transformées pour transformer la vie de notre fa-
mille, de nos amis et de nos voisins.

“Plusieurs Samaritains de cette ville crurent en Jé-
sus à cause de cette déclaration formelle de la femme” 
v. 39.

Pour atteindre notre monde, nous n’avons pas be-
soin d’aller loin.

Nous avons appris que nous POUVONS aller tou-
cher notre monde, mais nous n’avons pas besoin d’être 
parfaits, nous n’avons pas besoin de tout savoir, et nous 
n’avons pas besoin d’aller loin. L’histoire de la femme 
samaritaine nous montre également que nous pouvons 
faire la différence par la MANIÈRE dont nous invitons 
les autres à venir, à voir le Sauveur. Nous devons donner 
la priorité au plus important, nous devons partager notre 
témoignage, et nous devons nous concentrer sur Jésus, 
pas sur nous-mêmes.

COMMENT ALLER
1. POUR FAIRE LA DIFFÉRENCE, NOUS

DEVONS . . . PRIORISER
L’impact de la rencontre avec Jésus avait radicale-

ment bouleversé la balance de valeurs de la Samaritaine. 
Sa liste de priorité quotidienne avait immédiatement 
changé. Bien qu’importante, l’eau qu’elle était allée pui-
ser n’était pas nécessaire cet après-midi-là, car les tâches 
ménagères ne sont pas aussi importantes que le partage 
de la bonne nouvelle. La cruche d’eau abandonnée est un 
puissant symbole extérieur de ce qui s’est passé à l’inté-
rieur du cœur de la femme.

Lorsque nous laissons notre fardeau aux pieds de 
Jésus, notre liste de priorité va de porter des fardeaux à 
porter la bonne nouvelle.

La femme adopta la liste des priorités de Jésus. 
Pour Jésus, la moisson des cœurs était plus importante 
que de manger et de boire. Pour la femme samaritaine, le 
salut des âmes était plus important que de puiser de l’eau 
ou de manger son repas de midi.

Si le ministère est plus important que tout autre 
domaine de nos vies, le ministère fera partie de tous les 
autres domaines de nos vies.

“Alors la femme, ayant laissé sa cruche, s’en alla 
dans la ville” (v. 28).

Pour atteindre notre monde, nous devons établir 
des priorités.

2. POUR FAIRE LA DIFFÉRENCE, NOUS
DEVONS . . . PARTAGER NOTRE TÉMOI-
GNAGE

La femme n’a pas fait de sermon, elle présenta son 
argument. «Il m’a dit tout ce que j’ai fait.» Voici la lo-
gique : les habitants de la ville soupçonnaient son style 
de vie et la jugeaient. Bien que Jésus connaissait tout ce 
qu’elle avait fait, Il continuait à l’aimer. Bien que simple, 
son témoignage était puissant.

Les personnes qui connaissaient la femme samari-
taine ne pouvaient nier la transformation soudaine dont 
elles étaient témoins. Ses yeux tristes, qui ne pouvaient 
jamais croiser le regard des autres en raison de sa honte, 
brillaient maintenant grâce à l’espoir qui avait rallumé le 
feu de son cœur.

Bien qu’elle soit revenue du puits les mains vides, 
son cœur était plein, débordant de joie ! En lui offrant de 
l’eau vive, Jésus lui offrait Sa grâce. Tous les habitants 
de la ville pouvaient voir qu’elle était, en fait, différente.

On ne peut nier la puissance d’une vie touchée 
par la grâce du Christ. Si votre vie a été transformée par 
la Puissance de Dieu, vous devez partager cette vérité ! 
Vous devez permettre aux gens de voir la différence que 
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Christ fait dans votre vie. Les gens ont besoin de savoir 
que Jésus accepte et leur offre également Sa grâce.

Lorsqu’une personne est évangélisée, elle devient 
un évangéliste.

“Ce n’est plus à cause de ce que tu as dit que nous 
croyons; car nous l’avons entendu nous-mêmes, et nous 
savons . . . (v. 42).  Pour atteindre notre monde, nous de-
vons partager notre témoignage.

3. POUR FAIRE LA DIFFÉRENCE, NOUS
DEVONS . . . NOUS CONCENTRER SUR
JESUS

La femme samaritaine n’a pas dit : « Je viens de 
vivre la plus incroyable expérience de ma vie. « Elle a 
simplement dit : «Viens, vois un homme.» C’est l’une 
des meilleures façons de présenter un témoignage per-
sonnel. Son témoignage suscita la curiosité, mais le point 
central de son message fut la personne de Jésus.

Notre mission est de montrer le Sauveur au monde. 
Même en utilisant notre témoignage, ou diverses res-
sources et stratégies pour attirer l’attention des gens, le 
centre de notre message est le Christ. Nous devons parler 
de Sa vie, de Sa mort et de Sa résurrection, de Son mi-
nistère et de Son retour prochain pour nous prendre à la 
maison.

Nous devons nous-mêmes voir Jésus et nous 
concentrer sur Sa Parole avant de demander aux autres de 
venir Le voir. Nous devons vivre selon la Parole de Dieu.

“Un beaucoup plus grand nombre crurent à cause 
de sa parole.” (v. 41).

Pour atteindre notre monde, nous devons nous 
concentrer sur Jésus.

LE FONCTIONNEMENT 
D’UNE FOI EFFECTIVE
Ellen G. White écrit sur l’expérience et le minis-

tère de la femme samaritaine.

Dès qu’elle eut trouvé le Sauveur, la Samaritaine 
lui amena des âmes. Elle se montra animée d’un esprit 
missionnaire plus efficace que celui des disciples. Ceux-
ci ne voyaient rien en Samarie qui leur semblât un champ 
d’action favorable. Leurs pensées étaient fixées sur une 
grande œuvre à accomplir dans l’avenir. Ils n’aperce-
vaient pas, tout près d’eux, les champs mûrs pour la 
moisson. Grâce à une femme pour laquelle ils n’éprou-
vaient que du mépris, toute la population d’une cité eut 
l’occasion d’entendre le Sauveur. Elle porta immédiate-
ment la lumière aux gens de sa contrée. JC 177.1

Cette femme montre par son exemple comment 
agit une foi réelle ayant le Christ pour objet. Tout vrai 
disciple devient un missionnaire, dès son entrée dans le 

royaume de Dieu. Celui qui a bu des eaux de la vie de-
vient lui-même une source de vie. Dès qu’il a reçu, il 
commence à donner. La grâce du Christ dans une âme est 
comme une source dans le désert, jaillissant pour rafraî-
chir tous les passants, donnant à ceux qui allaient périr 
le désir de boire des eaux de la vie. (Ellen G. White, Jé-
sus-Christ., p. 177.1,2).

De nos jours, Dieu utilise encore des femmes qui 
sont prêtes à aller atteindre le monde. Partout, des gens 
cherchent Jésus à travers des femmes qui se lèvent et 
disent : « Venez voir un homme qui m’a dit tout ce que 
j’ai fait et qui m’aime encore «.

Écoutez l›histoire d›une femme qui illustre 
l›impact que peut avoir une femme lorsque Dieu lui 
donne le pouvoir de nourrir et d›atteindre le monde. 
Elle disait : « J›irai atteindre mon monde «, et cela lui a 
permis de faire la différence en Amérique du Sud.

J’IRAI ATTEINDRE MON 
MONDE : Ana Stahl

[Vous pouvez remplacer pour une histoire locale.]

Ana Cristina Carlson Stahl est née en Suisse en 
1870 et émigra avec sa famille aux États-Unis à l’âge de 
seize ans.

Elle épousa Fernando Stahl en 1892, et l’année 
suivante, ils lurent le livre The Great Controversy, de 
Ellen G. White, qu’ils avaient acheté chez un libraire 
missionnaire. Celui-ci leur donnait également des études 
bibliques. Grâce à l’influence du libraire, les Stahl com-
mencèrent à observer le sabbat et Fernando cessa de fu-
mer.

Lorsque Fernando fut licencié de son travail, lui 
et Ana réalisèrent qu’ils voulaient travailler dans un en-
vironnement offrant la possibilité de présenter les gens 
à Jésus. La transformation de leur propre vie constituait 
une raison suffisante pour dire aux autres : «Venez voir 
le Sauveur du monde. Il nous a sauvés, et Il peut vous 
sauver.» Ils commencèrent à prier, demandant à Dieu de 
les aider à réaliser leur rêve. Ils firent un pas de la foi et 
s’inscrivirent ensemble dans une école d’infirmières.

En 1909, alors qu’ils travaillaient en tant qu’infir-
miers dans l’Ohio, ils entendirent le pasteur Joseph W. 
Westphal, président de l’Église d’Amérique du Sud, lan-
cer un appel aux gens pour devenir missionnaires sur le 
continent. C’était la réponse à leur prière ! Ils partiraient 
en tant qu’infirmiers évangélisateurs, ou peut-être en tant 
qu’infirmiers évangélistes ! Les Stahl se rendirent en ba-
teau au Pérou pour y partager l’Évangile, même s’ils ne 
connaissaient pas un seul mot d’espagnol.

Ana et son mari offrirent une assistance médicale 
et créèrent des écoles et des églises. Ils donnèrent des 
instructions pour de meilleures pratiques agricoles et 
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sanitaires. Ils obtenaient l’aide du gouvernement pour 
les Indiens. Ils servaient de médiateurs dans les conflits 
tribaux et aidaient d’autres missionnaires et travailleurs 
humanitaires. Ils accomplissaient de nombreuses autres 
actions au cours de leur travail en Amérique du Sud. 
Des dizaines de milliers de personnes furent amenées au 
Christ grâce à leurs efforts. Ana et son mari Fernando 
Stahl laissent un souvenir impérissable aux adventistes et 
aux non adventistes pour leur ministère efficace.

Aujourd’hui encore, 110 ans après leur arrivée au 
Pérou, la communauté de la Cordillère des Andes chante 
des chansons sur les Stahl. De nombreux enfants portent 
le nom d’Ana et de Fernando au Pérou et en Bolivie. Des 
églises, des écoles et des missions portent également le 
nom d’Ana Stahl, comme la clinique Ana Stahl, à Iquitos, 
au Pérou, et le Stahl Center for World Missions, à l’uni-
versité La Sierra, en Californie. Des livres sont écrits sur 
Ana, gardant son histoire vivante et inspirant les femmes 
de génération en génération à aller dans le monde

De nombreuses femmes font la différence chaque 
jour chez elles, dans la vie de leur famille et de leur église. 
Elles apportent du changement dans leur voisinage, leur 
village, leur régions et même dans leur nation, de par leur 
travail et leur influence. Lorsque nous invitons les autres 
à venir voir le Sauveur du monde, nous faisons la diffé-
rence.

NOUS SOMMES APPELÉS 
À ALLER ATTEINDRE 
NOTRE MONDE
Qui que nous soyons, nous POUVONS inviter les 

autres à venir voir le Sauveur du monde. La façon dont 
nous partageons Jésus aux autres est rendue efficace par 
notre expérience personnelle avec Lui.

Vous et moi avons reçu l’appel pour aller atteindre 
notre monde. Ne laissez pas vos imperfections, votre 
manque de connaissances ou de compétences, ou vos 
impossibilités vous arrêter. Donnez la priorité à votre 
mission, partagez votre témoignage, focalisez-vous sur 
Jésus, et soyez un exemple vivant de Jésus partout où 
vous allez ! Sans aucun doute, lorsque vous ferez cela, 
d’autres croiront en Jésus à cause de votre conversion !

Désirez-vous, femmes et hommes, quitter au-
jourd’hui cette sainte assemblée en proclamant les 
mêmes paroles que la femme samaritaine ? «Venez voir 
un homme qui m’a dit tout ce que j’ai fait» (v. 29). Aspi-
rez-vous à présenter votre famille, vos amis et vos voi-
sins à Jésus à cause de ce qu’il a fait pour vous ? Vos 
proches auront-ils l’occasion de dire : « nous l’avons en-
tendu nous-mêmes, et nous savons qu’il est vraiment le 
Sauveur du monde « (v. 42) ?

Levons-nous et prions pour que Dieu nous 
donne les opportunités et le courage de répondre 
«Me voici. Envoie-moi. Je vais aller atteindre mon 
monde.»






